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Avant-propospédagogie pratique

Avant-propos
L’enseignement de l’histoire des arts est introduit dans les programmes 

-

-

L’histoire des arts constitue un enseignement pluridisciplinaire et transversal 

des images et de petits écrans, mieux vaut avoir affaire aux originaux, visiter 

peinture dans un musée, voir un film en salle, suivre les évolutions d’un dan-

donne envie de mieux le connaître.

-

la confusion ou d’avancer des informations trop  réductrices. Nous sommes 
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Mode d’emploi

donnant des clés pour mieux les comprendre et les aimer, en développant l'apti-

aisément.

-

À ces fins, il comporte trois parties :

Organiser les contenus
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Le XIXe siècle

Le XIXe siècle

Organisation spatio-temporelle : ouverture et repli

Les arts  

de l’espace
XIX

Les arts  

du langage

Le Mot Toute la 

lyre.

Le Chat

Fleurs du mal.

Chanson d’automne

Poèmes saturniens.

Les arts  

du quotidien

…/…
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Le XIXe siècle

Organisation spatio-temporelle : ouverture et repli

Les arts  

du son

La Truite

L’Ode à la joie

 Neuvième Symphonie.

La Marche au supplice

Symphonie fantastique

La Valse du petit chien

La Chevauchée des Walkyries

La Walkyrie

La Moldau

Le Carnaval des animaux

Les arts  

du spectacle 

vivant 

La Marche des rois

La Belle Hélène

Le Lac des Cygnes

Les arts visuels

Le Sacre de Napoléon  

La Mort de Sardanapale

Un enterrement à Ornans

Impression, soleil levant

La Chambre à coucher

Le Penseur

La Table servie

La Sortie des usines 

Lumière

Le XXe siècle et notre époque

XX

…/…
 

entre elles  

toutes les  

œuvres  

d’une  

Les œuvres  

présentées  

sont classées  

par domaines

Enseigner l’histoire des artspédagogie pratique
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Comment enseigner l’histoire des arts

Réaliser des séquences d’histoire des arts
Les œuvres étudiées sont des exemples choisis parmi la « liste de référence »  

du programme de l’école primaire.

Mode d'emploi
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Ce qui les inquiète
L’œuvre d’art n’est en rien l’illustration d’un fait divers. Elle implique toujours 

son auteur et son public, sans jamais donner de réponse évidente. Prenons en 

compte les préoccupations des élèves :

L’œuvre d’art répond à plusieurs désirs qu’ils ressentent

Les désirs liés  

à la condition humaine

Les besoins  

en tant qu’être humain
Les questions existentielles

Leur désir 

de se connaître.
Savoir ce qu’on est.

Ce que j’aime, ce que je crains.

Qui suis-je ? Quels sont mes ancêtres ?

Comment veiller à ma sécurité ?

Qu’y a-t-il après la mort ?

Quels désirs animent mon imaginaire ?

Leur désir de grandir.

S’identifier  

à ce qu’on aime.

Comment posséder la connaissance  

des choses ?

Admirer.

Quel idéal adopter ?

Quels besoins me poussent à créer,  

à procréer, à me dépasser ?

Comment accepter les conditions  

de mon animalité ?

Tirer parti de ce qui 

existe.

Quel est l’ordre du monde, le sens  

de ma vie ?

Comment changer sans heurter ?

Leur désir d’investir  

le monde par ce qu’ils 

réaliseront.

Mettre en forme, 

construire.

Comment participer à l’évolution 

sociale ?

Quelle trace laisser de mon existence ?

Investir un espace, relier.
Quel fil conducteur pourrait donner un 

sens au monde ?

Mettre en harmonie, 

unifier.
Comment m’intégrer ?

Leur désir de réussir.

Surprendre.
Jusqu’où peut-on aller pour avoir sa 

place parmi les autres ?

Rester mystérieux.

Pour séduire, dois-je tout dire ? 

Quelles sont les sources du bonheur ?

Mon destin est-il scellé à tout jamais ?

Retenir l’attention.
Par quelles marques réussirai-je à me 

faire aimer, et à retenir l’autre ?

L’objectif d’une rencontre avec l’œuvre d’art est donc d’ordre humaniste : aider 

les enfants à devenir homme parmi les hommes, à être capables d’entrer en 

résonance avec les œuvres, les écrits, les savoirs, le monde, tout en vibrant 

dans cette relation avec l’autre. Ce qui rassemble, ce sont les questions fonda-

trices ; elles interpellent autant l’enfant que l’adulte.

Comment enseigner l’histoire des arts
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Rattacher les thèmes aux grandes fonctions  
de l’imaginaire

Il est important d’insister sur le pouvoir qu’exerce l’image sur nos comporte-

ments et modes de pensée. L’imaginaire, par définition « figuratif », s’adresse à 

la sensibilité de chacun d’entre nous par les thèmes représentés. Nous avons 

groupés les œuvres et objets d’art, traités dans cet ouvrage, par thèmes en 

les rattachant aux cinq fonctions anthropologiques de l’imaginaire, lesquelles 

seront symbolisées par un pictogramme rappelé en haut de page, à droite.

Monter / chuter

Se dépasser /

s’humilier

Séparer / mêler

Couper / unir

Progresser

Avancer

Tourner

Refaire

Se blottir

Protéger

dans une 

œuvre
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55.  Portrait de l’artiste 
au chevalet, 
Rembrandt Van Rijn, 
1660

Rembrandt est avec Rubens l’autre grand peintre du « Siècle d’or » hollandais. 

Il toucha à tous les genres et expérimenta diverses techniques, laissant une 

œuvre immense – plus de trois cents peintures, autant de gravures, des milliers 

de dessins – dont les contours restent flous, puisque certains tableaux ont pu 

lui être quelquefois attribués sans certitude absolue.

Rembrandt s’est rendu particulièrement célèbre par ses portraits de groupe, 

tels La Leçon d’anatomie du Docteur Tulp (1632) ou La Ronde de nuit (1642), 

où il mettait en scène les corporations des villes néerlandaises. Mais il a, tout 

au long de sa vie, travaillé à partir d’un modèle privilégié, qu’il a peint, dessiné 

ou gravé plusieurs dizaines de fois : lui-même.

Ce qu’il nous faut savoir
Pourquoi un artiste choisit-il de faire son autoportrait ? Les raisons peuvent 

être diverses, et Rembrandt semble les avoir toutes explorées. Jeune artiste, il 

est souvent son propre modèle pour trouver des expressions de visage (Auto- 

portrait aux yeux écarquillés, 1630), prendre des poses revêtu d’un costume exo-

tique (Autoportrait en costume oriental, 1631) ou essayer des costumes dont il 

revêtira les personnages de ses tableaux, comme ceux de l’entourage du Doc-

teur Tulp (Autoportrait au chapeau à larges bords, 1632). Rembrandt « incarne » 

alors les personnages qu’il doit peindre, en même temps qu’il apprend, en se 

peignant lui-même, à mieux les représenter.

Mais les autoportraits ont également un autre but : celui de mieux se connaître 

et de restituer une image de soi qui reflète ses états d’âme. Cet ensemble 

Arts visuels Époque  classique  et baroque
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d’œuvres, construit sur plusieurs décennies, finit par créer une chronique du 

temps qui passe, dévoilant les évolutions physiques et psychiques du peintre 

au fur et à mesure de son vieillissement.

Ce que nous pouvons observer
La figure du peintre émerge, isolée, de la pénombre. Le décor sombre est 

dénudé. Peu visibles, les outils du peintre (palette, pinceau, appui-main, 

toile…) sont à peine évoqués dans la semi-obscurité. L’éclairage, primordial 

chez Rembrandt, fait surgir son modèle de l’ombre. Au lieu de peindre sur une 

toile blanche et de travailler l’ombre ensuite, Rembrandt peint d’abord un fond 

sombre, rougeâtre, terreux. C’est de cette obscurité que naissent les formes. 

La lumière ne peut alors venir que du personnage lui-même, par le travail en 

superposition de teintes très claires et de blancs nuancés. C’est ainsi qu’il crée 

une lumière toute nouvelle, qui n’éclaire plus de l’extérieur mais vient de l’inté-

rieur du personnage, C’est le visage du peintre, ici, qui irradie de l’intérieur 

de la toile. Avec cette technique du clair-obscur, le peintre crée le modelé de 

ses objets et de ses personnages. Ici, le contraste ombre et lumière accentue 

davantage encore les rides du modèle et en souligne le vieillissement.

Ce qui nous touche
Ce tableau est la manifestation du temps qui passe. L’artiste se montre seul, face 

à lui-même. Mais en le contemplant, peut-être voyons-nous dans son image 

notre propre reflet, marqué et vieilli. Rembrandt a cinquante-quatre ans lorsqu’il 

peint cet auto-portrait. C’est une période où, pour lui, les commandes se font 

plus rares, malgré sa renommée internationale. Il ne se représente donc pas 

comme un peintre au sommet de sa gloire, bien installé dans un atelier presti-

gieux et réalisant des toiles de grande envergure, mais plutôt comme un homme 

dépouillé, muni de ses outils les plus rudimentaires, dans un lieu sans décorum.

D’autres artistes se sont livrés à une véritable introspection à l’aide d’auto- 

portraits. Vincent Van Gogh ou 

Francis Bacon se sont représen-

tés sous diverses formes, quel-

quefois dramatiquement. De son 

côté, Roman Opalka, par un travail 

systématique et régulier d’auto-

portraits photographiques accom-

pagnant ses œuvres peintes, a 

réalisé une impressionnante série 

manifestant l’usure du temps.

Une rencontre 

 

écouter et 

entendre, 

décrire et  

comprendre

Une courte 

introduction 

destinée  

l’attention

 

appartient  

aux  

conditions  
concerne  

personnellement
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Thèmes
Récits

et mythes
Gestes

Exemples  

en histoire des arts

Schèmes 

directeurs

Fonctions 

biologiques

Échelle

Escalier

Clocher 

Pyramide

Oiseau

Héros

Victime

Chef

Monstre

Géant

Tour

Gulliver

Dédale

Icare

Monter/

Chuter

Se 

dépasser/

S’humilier

– Statue d’Auguste (l’empereur divinisé)

– Mont-Saint-Michel (s’élever)

– Église gothique ; Reims (élan 

vers le ciel)

– Roman de chevalerie (noblesse 

du comportement)

– Vitrail de Charlemagne à Chartres 

(l’illumination par l’image)

– Statues-colonnes romanes de 

Chartres (pesanteur et élan mystique)

– L’Ange au sourire de Reims 

(connivence céleste)

– Gargantua et Pantagruel de Rabelais 

(les géants)

– Botticelli, La Naissance de Vénus 

(une arrivée au monde)

– Breughel, La tour de Babel (monter)

– Clouet, Portrait de François Ier 

(un chef)

– Haendel, Alléluia (chant d’allégresse 

en direction du ciel)

– Rubens, L’Érection de la Croix 

(domination impressionnante)

– Tour Eiffel (édifier toujours plus haut)

– Victor Hugo, Le Mot (il élève 

la pensée)

– Beethoven, L’Hymne à la joie 

(le surhumain)

– Berlioz, La Marche au supplice 

(montée à l’échafaud)

– Pei, La Pyramide du Louvre

– Cassandre, Le Normandie (hauteur 

majestueuse)

– Magritte, Ceci n’est pas une pipe 

(découverte de la tromperie)

– Dalí, L’Image disparaît (tromper l’œil)

– Sorin, La bataille des tartes (l’artiste 

humilié)

– Lang, Métropolis (la ville à part, 

Moloch)

– Chaplin, Les Temps modernes (du rire 

aux larmes)

– Mc Cay,  Little Nemo in Slumberland 

(du rêve au réveil)

Distinguer

(identité)

Position 

vitale

(être 

debout)
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Qu’est-ce que l’histoire  
des arts ?

-

-

-

-

-

 Exemples :

  L’histoire rapportée, l’anecdote, 

 

par fonctions

par modes de pensée  Le classicisme, le romantisme.

par conceptions de l’espace  
et du temps

 

par conditions de production  Art et artisanat, art et commande.

par cadres sociaux  L’art populaire, l’art religieux.

par notions

 Le sacré/le profane, l’ouvert/le fermé.

 Notre vie, nos peurs, nos aspirations.

Toutes ces relations
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Organiser  les contenus

Organisation 
de l’enseignement 
de l’histoire des arts 
au cycle 31

Les spécificités du cycle 3

-

ductions. Ils rencontrent les acteurs de la création, en découvrent les lieux et 

transversal aux différents enseignements.

Contributions essentielles des différents 
enseignements au socle commun

Domaine 1/Les langages pour penser et communiquer

Comprendre, s’exprimer en utilisant la langue française à l’oral et à l’écrit

Domaine 3 / La formation de la personne et du citoyen
-

-
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Domaine 5 / Les représentations du monde  
et l’activité humaine

Par l’enseignement de l’histoire des arts, il accompagne l’éducation au fait 

L’enseignement
L’enseignement pluridisciplinaire et transversal de l’histoire des arts structure 

méthodes pour les situer dans l’espace et dans le temps, les interpréter et les 

réfléchi sur les œuvres.

autres enseignements et met en valeur leur dimension culturelle. À partir de la 

-

-

-
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construiront son autonomie d’amateur éclairé.

-

de l’histoire des arts se fait principalement dans les enseignements des arts plas-

-

-

-

-

selon les codes appropriés dans des lieux d’art et de culture.

-

-

Compétences travaillées

Identifier

Domaines du socle : 1, 3, 5
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Analyser

Domaines du socle : 1, 2, 3, 5

Se repérer

Domaines du socle : 2, 5

Attendus de fin de cycle

-

-

-

lieu et identifier la fonction de ses principaux acteurs.

Connaissances

et compétences associées

Exemples de situations, 

d’activités

et de ressources pour l’élève

Lien à d’autres 

enseignements

Donner un avis argumenté sur ce que représente ou exprime une œuvre d’art

-

-

rages.

-

ou sur un écran, et en caractéri-

ser les personnages.

etc.).

sentiments.

éventuellement dans le cadre 

d’une action représentée par un 

extrait musical instrumental, une 

chorégraphie.

-

Recréer une action ou une situa-

tion sous forme chorégraphiée.

Histoire

et sportive
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Dégager d’une œuvre d’art, par l’observation ou l’écoute,  

ses principales caractéristiques techniques et formelles

-

l’artiste leur a donné forme.

-

-

des éléments de sens.

de matériaux.

-

-

dants.

Construction d’une description 

par l’expression écrite, le relevé, 

le dessin ou le schéma, etc. :

d’une œuvre en deux dimen-

d’art, de design ou d’artisanat, 

–  écoute d’un extrait musical 

avec relevé des événements 

-

action.

Sciences et 

technologie

Relier des caractéristiques d’une œuvre d’art à des usages,  

ainsi qu’au contexte historique et culturel de sa création

-

sieurs œuvres contemporaines 

-

histoire, en géographie ou en 

-

sieurs de ses illustrations ou 

transpositions visuelles, musi-

-

le propre du langage de chacune.

et modes de vie.

–  Constitution d’un premier 

« musée imaginaire » classé 

identifier une œuvre d’art.

Visite de maisons de collection-

-

vant les détails de l’architecture 

et la place de l’art.

présentation commune, éventuel-

lement scénographiée ou 

-

Manipulation et modélisation de 

-

l’aide d’outils de modélisation 

Repérage d’étapes de construc-

matériaux.

En partenariat avec une école 

d’art, de design ou d’architecture, 

un service d’inventaire ou un 

réaménagement d’une partie de 

son espace, son décor et son 

-

tion des usages et d’une sélec-

tion de références.

Histoire

Géographie

Enseignement moral 


